
"J’ai touché là où ça fait mal", déclare Bob Rugurika du fond de sa prison

  RFI, 29-01-2015   BurundiÂ :  rencontre avec le journaliste Bob Rugurika dans sa prison  Au Burundi,  cela fait plus dâ€™une
semaine que Bob Rugurika est en prison. Le directeur de la  radio RPA, la station la plus populaire du Burundi, est
poursuivi pour  complicitÃ© dâ€™assassinat. La justice lui reproche la diffusion dâ€™une sÃ©rie de  reportages qui attribuaient le
meurtre de trois religieuses italiennes Ã  un  commando aux ordres des services secrets burundais. Nous l'avons
rencontrÃ© dans  sa prison de Muramvya. 
 Le directeur de la RPA Bob RugurikaÂ a  Ã©tÃ© arrÃªtÃ© il y a huit jours. AprÃ¨s une nuit passÃ©e dans la prison de Mpimba Ã  
Bujumbura, il a Ã©tÃ© transfÃ©rÃ© Ã  celle de Muramvya, Ã  environ 50Â km Ã  lâ€™est de la  capitale burundaise dans des conditions
dignes dâ€™un scÃ©nario de sÃ©rie B.  Lâ€™administration pÃ©nitentiaire lui  avait affirmÃ© quâ€™il allait rencontrer le procureur, mais
lâ€™homme a cru sa  derniÃ¨re heure venue lorsquâ€™il a vu la voiture qui le conduisait prendre une  route allant vers lâ€™intÃ©rieur
du pays. Il faut en effet savoir quâ€™au Burundi,  diffÃ©rentes organisations de dÃ©fense des droits de lâ€™homme ont dÃ©noncÃ© au
cours  des derniÃ¨res annÃ©es de nombreux cas dâ€™exÃ©cutions extrajudiciaires.   PlacÃ© Ã  l'isolement  Une fois Ã  Muramvya,
le directeur de  la RPA a Ã©tÃ©Â placÃ© Ã  lâ€™isolementÂ dans  une petite cellule de deux mÃ¨tres sur trois sans fenÃªtre. On ne lui
ouvrait la  porte que trois fois par jour, Ã  6, 12 et 18Â heures pour aller aux toilettes,  raconte-t-il. Sâ€™il avait envie entre
temps, les gardiens lui intimaient  dâ€™attendre lâ€™heure rÃ©glementaire ou de se dÃ©brouiller.  Devant le tollÃ© suscitÃ© par ce 
traitement inhumain, Bob Rugurika a Ã©tÃ© trÃ¨s rapidement transfÃ©rÃ© dans une  petite cellule propre oÃ¹ il a de la lumiÃ¨re
et droit Ã  des visites. Chaque jour  depuis, des dÃ©lÃ©gations de journalistes, des membres de la sociÃ©tÃ© civile et de  sa
famille viennent lui manifester leur soutien.  Lorsque notre convoi arrive Ã  la  prison de Muramvya, un dÃ©putÃ© et un
sÃ©nateur de lâ€™opposition burundaise viennent  de voir le dÃ©tenu. Dâ€™autres visiteurs sont passÃ©s le matin nous explique-t-
on.  Sa mÃ¨re, qui sâ€™est dÃ©jÃ  rendue Ã   plusieurs reprises Ã  son chevet, trouve quâ€™il va beaucoup mieux. Â«Â Il est plus ou
moins en bonne santÃ©,  jâ€™ai trouvÃ© quâ€™il avait bonne mine aujourdâ€™hui, mais je prÃ©fÃ¨re quâ€™il soit  libÃ©rÃ© parce quâ€™il nâ€™est pas
fautif.Â Â»   Â«Â Jâ€™ai touchÃ© lÃ  oÃ¹ Ã§a  fait malÂ Â»  Dans le petit bureau du directeur de  la prison oÃ¹ il a reÃ§u ses visiteurs,
Bob Rugurika distribue les blagues et les  bons mots. Câ€™est donc un homme totalement transformÃ© que nous avons
rencontrÃ©  aujourdâ€™hui. Un homme qui a repris le dessus, trÃ¨s combatif. Â«Â Je nâ€™ai pas le droit de perdre le  moralÂ Â»,
lÃ¢che-t-il en Ã©clatant de rire.  Mais malgrÃ© la forteÂ mobilisation  locale et internationaleÂ en faveur de  sa libÃ©ration, le
directeur de la RPA sait que le combat sera rude, car, dit-il  : Â«Â Jâ€™ai  touchÃ© lÃ  oÃ¹ Ã§a fait mal avec les rÃ©vÃ©lations sur les
vrais assassins desÂ trois religieuses italiennesÂ en septembre 2014 Ã  BujumburaÂ Â».  Ces crimes auraient Ã©tÃ©
commanditÃ©s par de hauts responsables des services de  sÃ©curitÃ© du Burundi, selon ces rÃ©vÃ©lations.  La visite a Ã©tÃ©
courte, mais elle  semble avoir redonnÃ© du tonus au journaliste qui nous glisse Ã  lâ€™oreille les  yeux brillants : Â«Â Je  suis
prÃªt Ã  me battre jusquâ€™au boutÂ Â». 
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